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Exposition  ARTE POVERA  

à la Bourse du Commerce Paris 

 (du 09-10-2024 au 20-01-2025) 

(un rappel en photos personnelles d’une partie importante des œuvres 
présentées)  

 
Dossier de presse :  
 

À partir du 9 octobre 2024, la Bourse de Commerce—Pinault Collection devient le terrain d’une vaste 
exposition consacrée à l’Arte Povera. Composée par la commissaire Carolyn Christov-Bakargiev à 
partir d’une cinquantaine d’œuvres historiques et emblématiques de la Collection Pinault mises en 
correspondance avec celles d’autres collections prestigieuses, publiques et privées, cette exposition, 
tel un paysage que l’on arpente, est imaginée spécifiquement pour les espaces du musée. C’est là 
que François Pinault a souhaité dévoiler les œuvres de sa collection d’Arte Povera, pressentant de 
possibles correspondances, entre les œuvres et l’esprit du lieu, à l’image de l’hémicycle de verre 
coiffant la Rotonde et les igloos de Mario Merz qui, selon l’artiste, sont à la fois des symboles du 
monde et des petites maisons à la frontière du vide et du plein, des abris «pour conférer quelque 
dimension sociale à l’homme» et, aussi, des lieux pour rêver. 
Carolyn Christov-Bakargiev, spécialiste de l’Arte Povera et commissaire d’expositions mondialement 
reconnue, qui a dirigé le Castello de Rivoli en faisant de ce château le lieu d’éclosion de formes d’art 
les plus expérimentales tout en restant la maison privilégiée des artistes du mouvement italien, a 
imaginé cette exposition comme une vaste scène ouverte afin de faire circuler leurs pensées. En 
veillant à exposer leurs œuvres non comme des objets mais comme des forces poétiques habitant 
l’espace et le temps, la commissaire a imaginé cette exposition comme une vaste scène ouverte afin 
de faire circuler leurs pensées. Exposer l’Arte Povera est un enjeu, un échange de chaque instant 
entre le public, les artistes et les acteurs engagés dans cette aventure. La Rotonde, cet espace à la 
fois central et intermédiaire, entre l’extérieur et l’intérieur, accueille ainsi la dynamique collective de 
ces treize artistes. L’Arte Povera a été exposé pour la première fois par Germano Celant en 1967. 
Dans le contexte de l’industrialisation de l’Italie et la domination de la scène artistique américaine, 
l’enjeu est alors d’inventer un nouveau rapport au monde, à rebours des forces déshumanisantes du 
consumérisme tout en reprenant «possession de la réalité» selon l’expression de Celant. Reliés à ce 
cœur collectif abritant des œuvres essentielles comme des créations plus récentes des artistes, 
treize espaces spécifiques dédiés à chacun des artistes permettent de ressentir au plus près la 
singularité de leur réflexion et de leur pratique, alors que des interstices offerts aux artistes 
contemporains abritent des œuvres parfois indicielles qui montrent combien les pulsations de l’Arte 
Povera continuent de faire vibrer les recherches artistiques et créatives les plus récentes. 
Entre alchimie, archaïsme, panthéisme, phénoménologie et conscience politique tournées vers la 
place de l’être humain dans l’univers, cette exposition, sous le commissariat de Carolyn Christov-
Bakargiev, propose une expérience inédite de l’espace, un ancrage temporaire mais essentiel dans 
le temps et l’espace de cet Arte Povera dont l’héritage continue aujourd’hui à fertiliser la création la 
plus contemporaine 
 
 

Commissariat : 
Carolyn Christov-Bakargiev 

 
L’Arte Povera, c’est quand? C’est quoi? 
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L’Italie d’après-guerre est un pays en ruines, à l’économie très fragilisée. C’est dans ce climat de 
reconstruction, de migrations des populations méridionales vers le nord industriel du pays, puis de boom 
économique, que se dessineront les contours du mouvement Arte Povera. Il trouvera ses prémices dans 
les peintures lacérées de Lucio Fontana ou celles faites de toile de jute d’Alberto Burri, soit dans cet 
équilibre entre peinture conceptuelle et peinture composée de matériaux hétérogènes. 
 
Au tournant des années 1960, la société italienne se trouve emportée dans un nouveau dynamisme qui 
lui est extérieur: celui de la société de consommation et de l’impérialisme américain. Aussi, en acte de 
résistance à la culture marchande valorisée par le Pop Art et aux standards formels que propose l’art 
minimal, les artistes italiens vont entrer en guérilla pour réveiller leur héritage culturel et mettre en valeur 
une autre façon de créer tout en étant ancré dans le temps présent. Cette dualité entre ancien et 
moderne, concetto («concept») et materia («matière»), distingue profondément l’Arte Povera du reste de 
la scène artistique contemporaine et sera au cœur des travaux des artistes de ce mouvement. 
 
Autre caractéristique de ce mouvement: ses foyers de création se situent au nord, à Turin, ville de 
l’industrie automobile FIAT, et au sud, à Rome, ville au riche passé archéologique et artistique qui a 
donné à l’histoire de l’art ses plus grands représentants. Cette cartographie de l’Arte Povera influencera 
esthétiquement les deux tendances du mouvement: conceptuelle et sensorielle. 
 
   
 

EXTÉRIEUR 
 

 
Avant même de pénétrer dans la 
Bourse de Commerce, les 
visiteurs entrent en contact avec 
l’Arte Povera. Idee di pietra—
1532 kg di luce (en français, 
«Idées de pierre—1532 kg de 
lumière») (2010) de Giuseppe 
Penone, placé devant le 
bâtiment, affirme immédiatement 
l’un des axes majeurs de l’Arte 
Povera: la fusion entre nature et 
culture. Chez Penone, la 
ramification de l’arbre évoque les 
chemins de la pensée, et les 
pierres de rivières, fichées à 
plusieurs endroits, désignent les 
surgissements, les impasses, le 
poids des souvenirs: l’artiste 
assimile la pensée humaine à la 

croissance végétale et minérale. Sur le pourtour, en hauteur, est installée une série de chiffres en néon, 
la Fibonacci Sequence (1984) de Mario Merz. Cette suite mathématique exponentielle, inventée au 13e 
siècle et découverte par l’artiste à la fin des années 1960, incarnait pour Merz la croissance même de 
l’univers, le processus énergétique en expansion partout, au travers d’un système rationnel. La suite de 
Fibonacci était pour Merz un principe de composition. En hommage à l’œuvre de Penone, l’artiste 
argentin Adrián Villar Rojas intervient avec une œuvre sur la façade du musée. 
 
 
 
 
SALON 
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 Dans le Salon, l’artiste Pier Paolo 
Calzolari expose Senza titolo 
(Materassi) (1970), une série de six 
matelas couverts de tubes 
réfrigérants. L’artiste transforme les 
objets les plus simples et les plus 
quotidiens en éléments de 
composition d’un tableau vivant. 
Chacun pourvu de son propre motif 
fait de tubes, se couvrant 
progressivement de givre, les 
matelas deviennent comme des 
êtres vivants. La mise en évidence 
de l’énergie qui les parcourt, la 
blancheur spectrale, le bruit des 
moteurs autant que la froideur de 
l’ensemble font de cette installation 
une expérience totale, où la vue, 
l’ouïe et le toucher du spectateur 
sont sollicités. La présentation 
frontale, quant à elle, évoque la 
peinture d’icône. Un ensemble de 

photographies invite également à saisir l’état d’esprit de l’Arte Povera dans les années 1960 et 1970. 
 
 

 

                                     
 
 

                                                     
 

                                       
 
            
 
 



4 

 

                                                 

                                    

                                               
 

                                   

                                               
 

                                                      

                                                                            
 
 
 
 



5 

 

 

                                
 

 
 
 

  
 
 
 

     
 
 
 
 



6 

 

 

 
 

 
 

 

 

 
 

 
 
 

 

 
 
 
ROTONDE 
 
La Rotonde de la Bourse de Commerce est, à l’image des premières manifestations de l’Arte Povera, 
collective. Les treize artistes y sont présents, se faisant écho les uns aux autres, recréant l’intense 
magma collégial et expérimental des premières années de l’Arte Povera. Le premier arbre sculpté de 
Giuseppe Penone y côtoie le premier igloo de Mario Merz, tandis que la première sculpture réfrigérée 
de Pier Paolo Calzolari dialogue avec la première Direzione (1967) de Giovanni Anselmo, rendant 
sensible l’essentielle continuité entre l’humain, le végétal et le monde minéral. L’espace de la Rotonde 
figure aussi un espace extérieur abolissant l’idée même de musée avec la fontaine fumante d’Alighiero 
Boetti, Autoritratto (Mi Fuma Il Cervello) (1993-1994). Exceptionnellement, le chef-d’œuvre Lo Spirato 
(1968-1973) de Luciano Fabro est exposé hors de l’Italie. La commissaire associe à ces œuvres 
fondatrices des travaux plus récents, montrant ainsi la continuité des interrogations des artistes. 
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GALERIES / FOYER / STUDIO 
 
Dédiant à chaque artiste fondateur de l’Arte Povera un espace spécifique, l’exposition offre un généreux 
aperçu de leur œuvre, en mettant l’accent sur des pièces majeures de l’histoire du mouvement, issues de 
la Collection Pinault ou prêtées par des institutions de renommée internationale. En correspondance 
avec chacun d’eux, la commissaire a associé leur pratique à une influence sous-jacente—un matériau, 
un artiste, un mouvement ou une époque 
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Jannis Kounelis 
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Jannis Kounelis 
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MARIO MERZ 
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Luciano FABRO 
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Luciano FABRO 
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Pino PASCALI 
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                               Aligghiero BOETTI                                                    Aligghiero BOETTI 
                                   Dama 1967                                                                Colonne 1968 
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Giuseppe PENONE  
« soffio di foglie“ 

 

 
 

 
 

 

 

          
 

 

 
 
 
 
 

Giuseppe PENONE 
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Giuseppe PENONE 
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Giuseppe PENONE 
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